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POUR CE QUI CONCERNE LA RÉDACTION 
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Canton un Valais. 
GRAND CONSEIL 

Suite de la séance du 18 mai 1876. 

La discussion sur la gestion continue. Dilfé-
rentes propositions individuelles sont faites. 

M. Beck, demande que lorsque le référen­
dum s'exerce sur une loi fédérale, le Déparle­
ment de l'Intérieur prenne des mesures pour 
que des exemplaires de la loi soient distribués 
à tous les électeurs. 

M. Pignat, demande que le Conseil d'Etal 
se mette en rapport avec les cantons voisins 
pour établir une mesure uniforme pour les bois 
en vue de la nouvelle loi sur les poids et me­
sures, i, 

M. BruUiii, estime qu'il n'y a pas besoin de 
faire distribuer à domicile les exemplaires de 
loi, mais qu'il suffit qu'ils soient à la disposi­
tion des électeurs, au bureau municipal. 

Il désirerait que des instructions fussent don­
nées aux vérificateurs des poids et mesures 

M. Wall lier, conseiller d'Elat répond à ces 
diverses observations et déclare que le Dépar­
tement a envoyé dans les communes, autant 
d'exemplaires de loi qu'il y a d'électeurs. 

CHEMINS DE KEK. — M. Beck réclame des 
gardes-fous pour la passerelle sur la Vièze, à 
iMonlhey. 

M. Chappex. président _du Conseil d'Etat fait 
observer que c'est là un conflit entre la com­
pagnie et la commune de Monlhey et que si les 
parties ne peuvent s'arranger elle» doivent s'a­
dresser au Déparlement fédéral que cela con­
cerne. 

M. Pignat, soulève ici la question du rachat 
des pontonnages et estime que le Conseil d'Etat 
devrait >ppeler en cause la Confédération dans 
le procès pendant au tribunal fédéral. 

MM. Chappex, Wallher et Ig. Zen-Ru ffmen 
prétendent que ce recours doit être fait par les 
actionnaires des pontonnages et que puisque 
c'est la Confédération qui a racheté c'est à elle 
qu'ils auraient dû intenter leur action au lieu de 
s'adresser à l'Etat du Valais. 

Sur une interpellation de M.J J. Zimmennann 
au sujet du droit que possède l'Etat du Valais 
d'envoyer deux étudiants au séminaire de Milan; 
M. Walthcr répond qu'en ell'et l'Etat n'a plus 
exercé ce droit depuis 1862 ,• Mgr de Preux a 
loué ces deux places à des ressortissants du 
Tessin pour en affecter le produit à la cons­
truction du séminaire de Sion. 

M. Ig- Zen-Ruffincn prie le conseiller d'Elat 
de résilier celle convention pour l'ouverture 
prochaine du séminaire. 

DÉPA*TEHE\T DES PoNTS ET ClIAUSSÉES. 
Le Conseil d'Etat est invité d'agir énergique-
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i 
ment contre la commune de Belwald et quel Art. 8. u Le juge instructeur prononce sans 
ques communes de la vallée de Viège qui né- appel dans toutes les causes dont la valeur est 
gligent les prescriptions de la loi sur l'entretien 
des roulas. 

M. J. Sollioz appelle l'attention du Conseil 
d'Etal sur la défectuosité de la roule d'Hérens 
et les glissements des terrains qui se font cha­
que année. Il demande que cette question soit 
étudiée pour qu'on puisse y remédier, 

M. Cliappex, Chef du Département dit qu'il 
est impossible vu la nature du terrain de porter 
remède à cet élat de choses cl qu'il faut se 
borner pour le moment à ouvrir la roule chaque 
fois qu'elle est obstruée, jusqu'à ce qu'on ait pu 
construire une nouvelle route sur un autre plan. 

M. Chapelet, fait à l'assemblée le tableau dj 
triste étal de la grande roule vers le Bois-noir. 
Pour diguer ce malheureux torrent on parle 
d'une dépense de 60 à 80,000 francs. 

Il demande que l'Etat contribue pour la dé­
pense et si la Confédération accorde un subside 
que la commune de St-Maurîce soit stimulée à 
pousser activement les travaux. 

Il faul absolument remédier à cotte situation '•> 
les propriétaires des grands vignobles qui se 
trouvent à cet endroit, ont droit d'ôlro protégés 
contre le torrent. La berge disparait peu à peu 
et si l'on ne se met de suite à l'œuvre de grands 
dégals sont à craindre. 

M. Chappex, appuie M. Chapelet et déclare 
qu'en tout cas la commune de St-Maurice peut 
être assurée d'un subside fédéral pour ce tra­
vail. 

Diverses obsevalions sont encore faites au 
sujet du reboisement et des contraventions fo­
restières. 

Le Conseil d'Elat fait ensuite part à l'assem­
blée des démarches faites pour obtenir une mo­
dification des circonscriptions militaires. Il espè 

supérieure à trente francs et ne dépasse pas 
celle de cent francs. 

Ces causes, celles relatives aux lettres de 
change acceptées et aux billots à ordre, ainsi 
que celles qui, par leur nature ou par les cir­
constances, exigent une prompte expédition, 
sont instruites dans les formes de la procédure 
sommaire. 

La décision du juge instructeur sur l'admis­
sion de la procédure sommaire et sur l'abré­
viation des délais est sans appel et immédiate­
ment exécutoire, sans préjudice des dispositions 
de l'art. 634 du code de procédure civife. 

Il prononce définitivement sur les contraven­
tions de simple police, en cas de réclamation 
contre la décision du Conseil municipal ou de 
la Commission nommée par lui. 

Il prononce aussi définitivement sur les re­
cours pour cause de nullité contre les juge­
ments des juges de commune,, (art. 303 et 304 
du C. p. c.) (Proposition de M. de Monthéys). 

Les art. 17 et 18, renvoyés à la commission 
sont adoptés comme suit réunis en un seul : 

" Dansle s 3meet 4me arrondissement, le tri­
bunal se compose du juge inslructcur du dis­
trict dans lequel la cause est pendante et des 
juges instructeurs des deux districts les plus 
rapprochés, dans l'ordre suivant : 

Pour le 3me arrondissement : Sierre, Hérens 
Conthey, Sion. 

Pour le 4me, Enlremont, Martigny, Si-Mau­
rice, Monlhey. » 

L'alinéa suivant est ajoulé à l'article 31 : 
Deux membres seront choisis dans les dis­

tricts de Conches, Brigue, Viège, Rarogne, 
Loèche et Sierre ; un dans les districts de Sion, 
Hérens et Conthey ; deux dans les dislricls de 

re obtenir un remaniement en ce qui concerne Martigny, Entremont, St-Maurice et Monlhey. 
noire canton. 

Le Conseil d'Etal est invité à examiner la 
question de savoir s'il n'y a pas lieu d'établir 
une prison par arrondissement pour les déten­
tions préventives. Il est invité à présenter un 
projet de réorganisation des chambres pupillai-
res. 

I>a discussion du rapport de gestion est sus­
pendue et l'assemblée repend la discussion de 
la loi sur l'organisation des tribunaux. 

Procédant à la volalion sur les diverses pro­
positions concernant l'art. 30, l'assemblée 
adople cet article comme suit : 

" Les juges instructeurs et leurs suppléants 
sont nommés par la cour d'appel. „ 

L'assemblée discute ensuite les arlicles ren­
voyés la veille à la Commission. Le 1er alinéa 
de l'art. 8 est définitivement adoplé comme suit • 

Le* choix des deux autres ainsi que des cinq 
suppléants est libre. 

Séance du 19 Mai. 
L'assemblée reprené la discussion de la loi 

sur l'organisation des tribunaux. 
Art. 24.'«Elle prononce en dernier ressort : 
1° Comme Cour d'appel, sur tous les juge­

ments rendus par les tribunaux d'arrondisse­
ment, lorsque l'appel est réservé. 

2° Comme Cour de cassation, sur tous les 
recours interjetés contre les décisions des tri­
bunaux d'arrondissement et des juges instruc­
teurs pour violation de la loi ou pour vices de 
procédure entraînant la nullité. „ 

La commission est unanime pour reproduire 
dans cet article une disposition concordant 
avec celle de la constitution au sujet des attri­
butions de ce tribunal. La majorité de la com-
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mission propose de- dire : " La loi pourra lui 
conférer d'autres attributions, » La minorité 
propose une formule plus précise-et veut dire : 
" Elle (la cour d'appel et de cassation) pro­
nonce en dernier ressort dans les conflits de 
compétence entre le pouvoir administratif et le 
pouvoir judiciaire. „ 

M. Chappex, président du Conseil d'Etat, ne 
peut partager la manière de voir de la majorité 
ni celle de la minorité de la commission. L'une 
et l'aulne sont inconstitutionnelles. L'orateur 
conclut au maintien de l'article tel qu'il est sor­
ti des 1ers débats. 
M. L. de Sépibus, est en tous points d'accord 
avec le préopinant. 

M. Ig. Zen-Rufflnen ne partage pas les scru­
pules de M. Chappex à l'endroit de la constitu-
tionnalité. La constitution ne dit pas que la. cour 
d'appel et de cassation ne peut pas être nantie 
d'autres attributions et qu'elle ne puisse être 
chargée en môme temps de quelques affaires 
eontentieuses. La majorité de la commission a 
voulu qu'on ne puisse venir opposer une fin de 
non-recevoir à cet égard. 

On est tous d'accord pour demander un chan­
gement à l'organisation actuelle du contentieux. 
Des procès avec l'Etat, tels que celui de la 
communo de Granges, par ex., en font recon­
naître la nécessité. 

M. L. Barman partage aussi la manière de 

voir deSia majorité de la commission quand elle 

dit qu'elle veut se réserver une porte ouverle 

pour les conflits de compétence ; mais, d'un au" 
tre côté, il recommande la justesse de l'argu­
mentation de M. le président du Conseil d'Etat, 

M. Chapelet, votera la proposition de la mi­
norité de la commission. Les membres do cette 
minorité ont voulu assumer le rôle assez déli­
cat de donner un coup d'éperon au. Conseil 
d'Etat qui, paraît-il, ne voit, pas de bon oeil la 
loi sur le contentieux de l'administration, pour 
le forcer à la présenter enfin. Pour ce qui con­
cerne l'orateur, il veut bien abandonner sa pro­
position et laisser la question intacte jusqu'à la 
présentation du projet de loi sur le contentieux. 

A la votalion, la proposition de la majorité 
de commission est adoptée. 

Le Conseil d'Etat avait été prié de présen­
ter un mode de recours au tribunal de cassa-
lion La commission après avoir examiné les 
propositions du Conseil d'Etat, s'est décidée à 
rédiger un art. 24 bis ainsi conçu : 

« Ce recours en cassation sera exercé dans 
les dix jours qui suivent la notification du juge­
ment par le dépôt d'un mémoire accompagné 
d'un double authentique de ce jugement avec 
les pièces à l'appui du recours. 

Un double du mémoire srra 'communiqué 
dans le même délai à la partie advere qui 
pourra transmettre à la cour ses contre-obser­
vations dans les dix jours qui suivent. 

La cour prononce sans autre formalité. 
La partie recourante fait l'avance des frais.» 
Cet iirlicle donne lieu à une assez longue 

discussion au ,sujet du délai dans lequel doit, se 
faire le recours. Le délai de dix jours est 
adopté. 

Art. 40. lf- La cour d'appel et de cassation 
exerce la surveillance sur les avocats et les 
procureurs. 

Elle fait inspecter annuellement les greffes 
et les archives des tribunaux d'arrondissement 
cl. des juges instructeurs, n 

31. L. Barman désire faire un. amendement 
à -jjet article, 

On se plaint souvent des lenteurs que les 
juges mettent à porter leurs arrêts. Ces relards 
deviennent parfois de véritables dénis de jus­
tice. Il faut stimuler le* juges. L'orateur pro­
pose donc que : « Le tribunal d'appel et de 
cassation,, l'indépendance des jugements réser­
vée,, surveille les autorités judiciaires inférieu­
res ;. qu'il leur donne des directions et qu'il fas­
se chaque année au Grand-Conseil un rapport 
général et détaillé sur-toute 1'admittistnalion ju­
diciaire ainsi que sur celle des chambres pupil-
laires. „ L'orateur maintient du teste les autres 
dispositions de- l'article 40, 

M Cltapp".xl> Président du Conseil d'Etat, 
quoique non autorisé à parler an nom de ce 
corps, croit cependant que ses collègues entre­
ront dans les vues de M. Barman, puisqu'elles 
sot.t une extension du projet. Toutefois l'ora 
leur voudrait qu'on examinât si les chambres 
pupilaires figurent bien à leur place dans cet 
article. On pourrait supprimer l'alinéa qui a 
rapport à celle autorité qui est purement admi­
nistrative et non judiciaire. D'un autre'côté le 
rapport demandé par l'auteur de la motion est 
nécessaire, mais devrait être adressé directe­
ment au Conseil d'Etat qui prendrait les mesu­
res nécessaires pour faire cesser les abus' si­
gnalés. Le Conseil d'Etat, dans son rapport de 
gestion, annoncerait à l'assemblée les démar­
ches qu'il a faites contre un juge, un avocat, 
un procureur, etc. 

Al. Calpini, appuie vivement la proposition 
de M. Barman. 

M. //. Barman, explique-que s'il a proposé 
de faire surveiller aussi les chambres pupillai-
res, c'est parce qu'il croyait que l'on avait 
admis cela en premier débats. Mais cela est 
une erreur, Quant au rapport, le Conseil d'Ëlat 
voudrait q'on le lui adressât directement pour 
qu'il puisse prendre des mesures contre le juge 
récalcitrant. C'est justement ce que l'orateur 
ne peut admettre. Il veut laisser les fonction­
naires complètement sous l'influence de la 
cour d'appel et les soustraire à l'action du pou­
voir politique. Il en est de même des avocats 
et des procureurs. (/J suivre.') 

Sioir, le 27 mai 1S76. 
A. la rédaction du Confédéré. 

Monsieur le rédacteur,. 
L'accueil bienveillant que vous avez toujours 

réservé dans-voire journal aux communications 
de la Société séduiu'ise d'agriculture, m'autorise 
aujourd'hui à vous adresser, quelques lignes, 
suivies du catalogue des récompenses décer­
nées, sur le loucours des jeunes é.èves de la 
race bovine tenu hier à.Sion. 

Celle réunion, presque improvisée, a dépassé 
en réussite toutes les espéiance? de la com­
mission qui l'a organisée, grâce au concours 
efficace que nous ont prêté les autorités can­
tonale et des districts qui y ont participé ci-
principalement celles de la ville de Sion qui se 
montrent toujours si bien dans toutes les cir-
coi.stances eu elles sont appelées à intervenir 
dans un but d'utilité publique. Malgré le peu de 
temps qui a été consacré à l'organisation de 
celle œuvre, elle a été conduite à bonne fin par 

\ le dévouement et l'énergie des personnes dont 
• j'ai été entouré. Merci à Messieurs les prési­

dents des sociétés d'agriculture de Sion, Sierre 
etde.Marligny,.aux membres de la commission, 
à Messieurs les, commissaires de districts, aux 

employés qui ont pris la chose au sérieux et 
ont facilité ma tâche. Merci à Messieurs les ju­
rés qui se sont prêtés avec abnégation à cette 
tâche aussi ingrate que possible et qui ont ha­
bilement opéré sous la directien de M. l'inspec­
teur vétérinaire cantonal Goumand, homme 
compétent en cette matière et par la variété de 
ses connaissances et par sa longue expérience. 

Chacun n rivalisé de zèle pour nous aider à 
la réussite de cette humble entreprise. Les dor­
mes de Sion et de Martigny ont voulu croche­
ter des bourses en cordonnets de soie à toutes 
nuances, pour présenter avec plus de charmes, 
aux lauréats, du jour, la. modeste récompense 
réservée à leurs efforts. La Vàléria de Sion qui 
s'empresse toujours de rehausser les fêles pa­
triotiques du Valais par son harmonieuse musi­
que a pris une large part à l'établissement de 
notre réunion champêtre. 

Je n'oublierai pas le bon esprit qui a animé 
les populations des cinq districts quoiqu'elles 
aient intervenu dans des proportions différentes 
par le nombre des animaux exposés, ce qui 
s'explique par la distance qui les sépare du lieu 
de la réunion. 

Je constate avec plaisir, à l'honneur île la 
population, les progrès rapides qei se sont opé­
rés dans le développement de l'élève du bétail 
depuis le concours de 1871. J'aurai la satisfac­
tion d'entrer dans les détails aussitôt que le 
temps me le permettra, et je me borne aujour­
d'hui à constater, sans crainte d'être contredit, 
que cette branche si importante de noire indus­
trie cantonale marche rapidement. J'ose l'ap­
peler industrie, comme l'a dit fort à propos M. 
le conseiller d'Ëlat de Uivaz. président du gou­
vernement, qui a bien voulu nous honorer de 
sa présence et nous adresser quelques paroles 
d'encouragement bien senties de tous. La cul­
ture de la vigne et l'élève du bétail à comparer 
au temps passé, peuvent à juste titre être qua­
lifiées d'industrie puisqu'elles se développent 
aujourd'hui au mépris de la routine et sur le 
modèle des théories adaptées à notre sol, aidées 
de i'expérience suivie des personnes qui pren­
nent à cœur de conduire à bien les intérêts pu­
blics. 

Puisse celte marche si bien imprimée ne pas 
se ralentir et poursuivre son but. Malgré le peu 
d'entrain dont est parfois marqué le peuple va­
lais a m il saura certainement profiter de la fnci-
lilé de communication, que lui offre le réseau du 
chemin de fer pour venir lutter à côté de nos 
confédérés sur le terrain du vrai progrès. Si 
son mouvement paraît plus lent, rien n'empêche 
qu'il ne soit tout aussi sûr. Si aujourd'hui une 
crise pénible l'accable et le fait l'objel de l'in­
diffère me île ses confédérés, rien n'empêche 
que, dans un temps peut-être peu éloigne il ne 
puisse liiruror avec honneur parmi les autres 
peuplades, suisses plus heureuses que lui au­
jourd'hui mais auxquelles il ne cède en rien, 
par la force et, la r.ésinralion aux épreuves. Il 
sortira sans doute victorieux de la lutte sous 
l'égide de celte belle devise :.•« L'union fait la. 
force. ;•> 

Pour revenir a nos moulons d'hier je dirai, 
que le concours se composait de 19.3 sujets ap­
partenant aux deux sexes, de l'âge de 4 mois à 
deux ans, y compris 4 consignés tardivement. 
De ce nombre il n'a manqué que quinze sujets 
à la. réunion. Vingt-neuf mâles ont ouvert la 
série des deux catégories. Les districts étaient 
représentés comme suit : 43 do Sierre ; 39 
d'Hérens ; 73 de Sion ; 30 do Con'hoy cl 8 d& 
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district de Martigny. Comme on le verra par la 
tableau qui se publiera dans le prochain numéro. 
les primes ont été réparties dans une assez 
juste proportion entre les districts exposants, 
ce qui démontre une salutaire rivalité entr'eux. 
Le district de Sierre a emporté 13 primes ou 
mentions honorables; Sion 2 2 ; Héiens 19; 
Conlhey 4 et iVIartigny 4. Ce dernier district a. 
une proportion plus forte de primes en raison 
du no.tul>re, ce-qui se justifie par le plus grand 
éloguement qui a fait écarter du concours les 
sujets ordinaires, tandis que les districts de Sion 
et de Conlhey sont restés dans une moyenne 
inférieure à cause de leur proximité qui a per­
mis aux éleveurs d'amener des sujets moins 
qualifiés attendu qu'ils n'avaient pas' de frais de 
déplacement. Notons en passant que le district 
d'Herens a obtenu la moyenne la plus élevée. 
Courage donc aux éleveurs de ce district qui 
sont appelés à maintenir le type pur de la race 
qui porte le nom de la vallée et, dont on doit 
justement apprécier la valeur par sa beauté, 
son agilité et sa force qui lui permettent de 
grimper les sommités ardues de nos hautes Al­
pes. Que l'honneur et l'avantage excitent donc 
le zèle de l'éleveur-de la vullée d'IIérens, et le 
poussent à redoubler d'ardeur pour le dévelop­
pement de celte brandie aussi, importante de 
l'industrie. 

En attendant une nouvelle et la plus pro­
chaine occasion de constater les bienfaits du 
petit concours d'hier, et en vous priant de bien 
vouloir continuer à l'agriculture du Valais l'as­
sistance que vous lui avez réservée dans le 
passé, recevez. Monsieur le rédacteur, l'assu­
rance de ma respectueuse considération. 

Le Commissaire général, 
Et. GABIOUD, avocat. 

(Au prochain numéro le tableau des primes 
et mentions honorables). 

Moulhey, 28 mai J876. ; 

(Corr.) Le reporter de la Gazette, dans le 
N.° 62 rie celle feuille, l'ait dire à M. le con­
seiller d'Elat Chappex, ensuite d'une réclama-
lion de M. le député UKCIC, concernant les 

,gflrde-fous de la passerelle sur la Vièze, « que 
la commune de Moulhey se plaint du peu de 
solidité de ce pont, taudis que les ingénieurs 
envoyés sur les lieux disent le contraire. » 

Il y a là nue erreur. La municipalité de 
iHonlhey trouve ce pont assez solide mais 

d'une largeur insuffisante; c'est pour celte cause 
qu'il n'a pas été reconnu et qu'il est non achevé. 

Agréez, etc. 

On lit dans le Cultivateur de Genève, que 
M. Métrai, père, à Marligny, vient d'obtenir 
une médaille d'argent au grand concours du 
cenlenaire de la Société des arts, pour ses 
charrues et barattes. Les prix ont été décernés 
jeudi, 11 mai 1876. M. Métrai a encore obtenu 
pour ses chars, une médaille en bronze. 

Le second volume des documents relatifs à 
l'histoire du Valais, publiés par M. l'abbé Gre- : 

maud, professeur et bibliothécaire cantonal à 
Fnibourg, vient de paraître à Lausanne chez 
l'éditeur Bridel. Ce magnifique volume, fruit de 
longs travaux et de patientes recherches dans 
les différents dépôts des archives valuisannes, 
renferme 580 pages de texte (gr. in-8°) et 
une table alphabétique des noms de lieu et de 
personnes. L'ouvrage s'arrête actuellement aux 
documents du XHIe siècle. 

\01IVELLKS IIES'MTOA'S. 

GENÈVE. — Voici le résultat des élections 
judiciaiaircs. 

Ont été nommés- membres de la cour de cas­
sation : MM: Ch. Brocher, président ; Rivoire, 
lïornung et Le Fort ; les trois premiers juges 
faisaient partie de l'ancienne cour 

La cour, de justice a été composée de MM. 
Turretini, procureur-général, président ; 13ard 
et Dunand, juges actuels ; 

Tribunal civil : MM. Barilliet, président ; de 
Stoulz et de Fernex. Les juges actuels n'ont 
pas élé réélus. 

M. l'avocat B. Dufernex a été élu procureur 
général par 55 suffrages ; M. Turretini en a 
obtenu 35. Sont élus substituts : MM. Lachenal 
titulaire actuel, et Martinet, avocat, M. Léchel 
a élé nommé juge d'instruction ; M. Louis Cra­
mer, avait décliné sa réélection. 

Le tribunal de commerce a été composé de 
MM. Gardy, président ; Galopin, Coulin, Ch. 
Brolliet, Gaensli, Audéoud, Magnin, Wagnon-
Chanlre et Mallet. Les cinq premiers élus fai­
saient partie du tribunal. M. Ernest Pictet, pré­
sident actuel du tribunal de commerce, n'a pas 
été élu. 

Sont élus enfin juges de paix : Messieurs 
Gustave Pictet, juge fédéral ; Golaz et Page, 
titulaire actuels, et Rollanday,Jdéputé. M. le juge 
de paix. Vaucher. n'a pas élé réélu. 

'TTM»<n^ariïrl~ii . 

VARIÉTÉS. 

Le ministre de l'agriculture de la République 
Française, vient d'ordonner l'apposition, dans 
toutes les forêts, du tableau suivant : 

; Ministère de VAgriculture. 
•. (Ce tableau est placé sous la protection du bon 

sens et de l'honnêteté du public.) 
Hérisson — Se nourrit de souris, petits ron­

geurs, limaces et vers blancs, animaux nuisibles 
à l'agriculture. 

Ne tuez pas le hérisson 
Crapaud. — Aide agricole, détruit de 20 à 

30 insectes par heure. 
No tuez pas le crapaud. 
Taupe. — Détruit incessamment vers blancs, 

larves, courtilières et insectes nuisibles à l'a­
griculture. On ne trouve jamais trace de végé­
taux dans son. estomac ; fait plus de bien que 
do mal. 

Ne tuez pas la taupe. 
Hanneton. — Ennemi mortel de l'agricul­

ture ; pond de 70à 100 oeufs. 
Tuez le hanneton. 
Oiseaux. — Chaque déparlement perd an­

nuellement plusieurs- millions par le fait des 
insectes ; l'oiseau est le seul ennemi capable 
de lutter victorieusement contre eux ; c'est un 
grand échenilleur ;, c'est un aide de l'agricuture. 

Enfants, ne dénichez pas ! 
Il sera remis aux enfanls 25 centimes par 

500 tètes do hannetons déposées entre les 
mains du garde champêtre. 

M. X.... bien connu pour le nombre de ses 
créanciers avait été quelque peu persécuté par 
les huissiers, et il avait gapdé à ces honorables 
officiers ministériels une invincible antipathie. 

Il affectait même de dire, quand il venait à 
parler d'eux : lé huissiers. 

— Pourquoi, lui demanda un jour un ami,.ne, 
dites-vous pas comme tout le monde: les huis­
siers. 

— Dire les-z huissiers^ jamais ! s'écria M. 
X... avec un. geste d'horreur. Jamis de liaison 
avec ces gens-là ! 
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Correspondance -directe de et pour S. 0. à St-Maurice, et à Bouveret avec, les bateaux. 

file:///01IVELLKS


gggff^ £*im 

LE CONFEDERE 

AU JEU DE QUILLES 
M JOSEPH HÉSSERLY 

à Biamois 
11 sera joué tous les diman­

ches des prix de différentes 
valeurs. 84-3-1 

Théâtre de Saxon. 
Jeudi, 1» Juin 1876. 

Première représentation de 

£e Éatatï* 
Pièce en 4 actes. 

Le spectacle commence a 8 heures du soir 
précises. 

ETUDE GAY, 
avocats, Siosn. 

Consultations. — Recouvrements. — Stipu­
lations d'actes. 8 0 - 2 - 2 

AU RESTAURAIT 
de Mme Tavernîer. 

On trouvera des glaces les jeudi et dimanche 
de chaque semaine, ainsi que les jours de fêle. 
8 1 - 3 - 2 

îtW0* 
Une fille de la Suisse française, de prêté 

rénce de la campagne, trouverait à se placer 
dans une bonne maison où, à côté des occupa­
tions journalières, elle aurait l'occasion d'ap­
prendre l'allemand. En échange de l'aide qu'elle 
donnerait à la maîlresse de la maison dans ses 
petits travaux, on lui donnerait la pension et le 
logement. 

Les meilleurs soins lui sont assurés 
Dans la même maison une servante fidèle et 

appliquée, et parlant français, trouverait aussi à 
se placer à de bonnes conditions. 

Adresser les offres par écrit à Mmc WAGNEB, 
(Commerce de vins) à Gùtlingen, Lac de Cons­
tance (Thurgovie). 83 — 2—2 

A LOUER dès la St-Martin prochain, un ma­
gasin situé nie de Conthey à Sion. — S'adresser 
a DUC Albert. ^ 6 0 - 3 - 3 

A l'occasion des têtes 
du 400° anniversaire de la bataille de 

MOBAT. 
GîîAND RECUEIL 

de documents chroniques, poésies, contes, ta­
bleaux de corps d'armée, publiés dans leur lan­
gue originale, allemand, français ou latin, 

en un volume d'environ 700 pages 
Réunis par M. le pasteur Ochsenbein et publié 

BOUS le patronage du Comité central de la fête 
do Moral. 

Pour les souscripteurs 10 francs le volume, 
payable à réception dès les premiers jours du 
mois de juin prochain. 

Des listes de souscription pour le Valais sont 
déposées au magasin de II. J. 15. CA1.P1NI, à 
Siou, auquel ou peut également s'adresser par 
écrit. 79 — 3 — 3 

Cigares de Hambourg 
I&os Hérissandos à 32 fr. le 1,000 r ffiag-ara à 40 fr. le 1.000 
tfiiierva À 36 fr. le i,ooo Punch à 42 fr. le 1,000 
BSenome à 40 fr. le 1,000 j impériale à 46 iv. le 1,000 

Toutes les sortes sont très bien conditionnées et confectionnées en belle couleur brune. 
Il y en a une grande provision. Des caissons de 100 cigares d'une seule espèce sont envoyés 
comme échantillons. 

80-1-1 F r é d é r i c CURTI, à l'Akasie, à S i -Ga l l . 

MEDICO-GALVANIQ UES (Système Raspail) 
Les seules reconnues efficaces conlre les r h u m a t i s m e s , les a f fect ions 

IierveiBSes et l ' infect ion merCWrieile. S'adresser au dépôt général 
chez M. 13RESSLER, à Genève, Eaux-Vives, 43, qui envoie 

Bague blanche, simple courant, 
id. id. double id. (forte) 

Bague jaune, composition similor, 

contre rembours. 

2 fr. 
3 fr. 
3 fr. 

Se méfier des contrefaçons; les véritables bagues système Raspail, sont toutes 

marquées &. 18. 

Comme mesure se faire 

est changée. 

une bague d'un petit cordon. — Toute bague n'allant pas 

LES MODES PARISIENNES 
Bureaux : 22, rue de Vcrnciiil, Paris . 

Les Modes Parisiennes sont le plus richement 
illustré des journaux de modes, grâce à une col­
laboration recrutée exclusivement parmi les pre 
miers artistes. Des traités spéciaux, conclus avec 
les premières maisons de Paris, permettent en 
outre aux Modes Parisiennes de publier avant les 
attires journaux, les modèles nouveaux de chaque 
saison et d,e ne donner que des modèles de choix 
d'une élégance et d'un goût irréprochables. 

l'RIX D'ABONNEMENT : 
PREMIÈRE ÉDITIOK, comprenant : 
1° Chaque semaine, un Numéro de huit pages, 

illustré de nombreuses gravures ; 
2° Chaque mois une double planche de patrons, 

en grandeur naturelle, permettant d'executor soi-
même les toilettes représentées par les gravures. 

Angleterre, Belgique, Espagne, Hollande, Italie 
et tous les pays taisant partie de l'Union générale 
des Postes. 
Un an : 20 fr. — Six mois 10 fr. — Trois mois : 

5 francs. 
DEUXIÈME ÉDITION, comprenant : 
1" Chaque semaine le Numéro de huit pages 

omme la première édition ; 
2<> Chaque mois la double planche de patrons *, 
3o Chaque semaine, ine magnifique gravure sur 

acier, coloriée et imprimée sur papier de luxe. 
Angleterre, Belgique, Espagne, Hollande Italie 

et tous les pays faisant partie de l'Union générale 
des Postes. 
Un an : 30 fr. — Six mois : lii fr. — Trois mois: 

8 fr. 50. 
Un numéro spécimen est envoyé gratuitement 

à toute personne qui en fuit la demande par lettre 
affranchie ou par carte pobtale. Les demandes 
d'abonnement doivent être accompagnées d'un 
mandat-poste et adressées à «M. le Directeur des 
Modes Parisiennes, 22, rue de Verneuil, à Paris.„ 
43 - ?—5 

à six coup?, calibre 7 m/m au prix de fr. 12, 
et 9 m/m fr. 13. — Les cartouches à fr. 4 et 
fr. 4. 50 le cent. 

S'adresser à Martin JUILLERAT à Chatelat, 
(II. (302. Y.) 73— Jura-Bernois 

Le GUIDE DU METRE POPULAIRE ou le 
Nouveau système des poids et mesures, par Al. de 
Torrenté, membre de l'Institut national genevois, 
et l'ingénieur Jules Zen-Ruffinen, est sous presse. 
Ce manuel, approprié aux écoles renferme une 
étude complète du système métrique, à l'usage 
des eiifants et des adultes, avec la transforma-
tien non seulement des mesures actuelles mais 
des anneiennes mesures locales, en français et en 
allemand. 

Guide complet dans les deux langues réu­
nies : cartonné solidement 1 fr. — Broché 60 cen­
times — En français, cartonné. 60 centimes. 

Guide abrégé avec tableau (le français et l'al­
lemand réunis) 30 centimes. 

Editeurs LŒDTSOHER et fils, imprimeurs-librai­
res à Vevey. 

S'adresser à tous les libraires de la Suisse, 
forte remise en gros. 67—12 —t) 

A vendre de gré à gré, à des 
conditions avantageuses 

Deux belles vignes sur le territoire de St-Léo-
nard, dans des positions avantageuses, l'une de 
3000 toises l'autre de 2.200 environ, plantées à 
la vaudoise; la plus grande partie en fendant. La> 
plus jeune est a la 4me feuille. 

S'adresser pour renseignements à Hyacinthe 
BRUTIN, a St Léonard. 7 3 - 8 - 6 

A louer. 
Une chambre meublée, à la rue de Conthey. — 

S'adresser à l'inpriuierie qui indiquera. 

M/ivrognerie-
Pour remédier à l'ivrognerie fe possède 

un moyen qui est infaillible et qui peut être 
employé sans que le buveur le sache \ plus 
que 1000 lettres de remerciements consta­
tent le succès. On peut l'avoir, seul véri­
table, en envoyant fr. 5. 50 ou contre rem­
boursement, chez J. KESSIEB, chimiste à 
Fischingeh (Thurgovie). Des commandes 
iivec adresse poste-restante seront seule­
ment expédiées si le montant es» envoyé 
d'avance. 18-4d** 
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